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suivre lu routine des inscriptions continuelles, je sais parfaitement bien qu il n x 
a aucune occasion pour moi de trouver de 1 emploi. Les noms de ces personnes 
sont conséquemment omis des listes, et nos chiffres préparés dans ce sens, pour 
les fins d’indiquer le chômage qui sévit, peuvent devenir très, très trompeurs 
s’ils sont employés dans ce but.

M. Neill:
Q. Combien s’écoule-t-il de temps avant que les noms soient rayés? Pouvez- 

vous dire le nombre de semaines?—R. Tout dépend de l’individu, monsieur 
Neill. Vous savez qu’il y a des gens qui sont imbus de beaucoup plus d’espoir 
que d’autres.

Q. Je le sais, mais combien peut-il s’écouler de temps avant qu’ils soient 
tenus de s’inscrire de nouveau?—R. Deux semaines.

Q. Et s’ils ne s’inscrivent pas de nouveau vous les rayez des listes?—R. 
Précisément.

M. Woodsworth:
Q. Ces chiffres, s’ils sont employés, peuvent communiquer une impression 

absolument fausse, même quant aux tendances?—R. Oui, ils le peuvent très faci­
lement, de fait. Je comprends votre question, monsieur Woodsworth. et je suis 
parfaitement d’accord avec vous, mais si les rapports indiquant les activités des 
bureaux de placement sont utilisés comme baromètre des conditions du trax ail. 
ils peuvent très facilement induire des gens en erreur. Ils constituent le dossiei 
du travail effectué dans le bureau, mais s’ils sont utilisés pour nimpoite quelle 
autre fin, ils peuvent devenir trompeurs.

M. Neill:
Q. Vous avez commencé par dire que le pourcentage était différent. Je puL 

uie rendre parfaitement compte de cela, mais je ne puis guère ajouter foi a la 
déclaration que le nombre total serait moindre?—R. Non, mais le pourcentage 
sera moindre. . ,,,, ,

Q. Alors le nombre des personnes qui s’inscrivent est un indice de 1 état c e 
chômage, et ce nombre sera plus élevé durant des périodes de chômage qu'il ne 
le serait autrement, bien que le pourcentage puisse être moindre?

M. Heaps: Puis-je poser la question en ces termes: Si les travaillants sa\ ent 
qn’ils ne peuvent trouver du travail, alors il se fait très peu d’inscriptions a ces 
bureaux de placement. Si les ouvriers sont en grande demande, alors les personnes 
qui se présentent et s’inscrivent sont nombreuses?

Le témoin : C’est cela précisément.
M. Woodsworth:

Q. Si je puis tirer cette question au clair, il se peut même que non seule­
ment le pourcentage soit moindre, mais que le nombre absolu soit moindre aussi, 
e est-à-dire, s’il existe beaucoup de chômage, et tout le monde sait qu il n y a pas 
d emplois disponibles, les gens ne se donneront pas la peine de se rendre au 
bureau?

M. St-Père: Ils ne s’inscriront pas. _
M. Neill: Ils ne s’inscriront pas à la longue, mais ils vont s inscrire au 

debut.
M. Woodsworth : Ils s’inscriront peut-être, mais d un autre côté, si tout 

’ttïa.rche rondement, et si les employeurs se présentent et demandent des tra\ ail- 
®urs aussi rapidement qu’ils peuvent les obtenir, il y aura une course aux bureaux 

Puur obtenir des positions.

M. Woodsworth:
n Q. N’est-ce pas ce qui arrive à l’époque de la récolté, monsieur Rigg?- 
R- Oui, ’cela est vrai, non seulement à l’époque de la récolte, mais c’est ce qui
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